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MOT DU PRÉSIDENT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION   
C’est avec enthousiasme que nous vous présentons le bilan que nous faisons de l’année 
2023, année au cours de laquelle la recrudescence des visiteurs et visiteuses a été 
importante. Nous nous réjouissons d’avoir retrouvé l’achalandage que nous connaissions 
avant la pandémie. Les pages qui suivent dressent un bilan exhaustif d’une liste 
impressionnante d’activités inscrites dans une programmation de grande qualité. Nous 
les présentons avec une immense fierté.

Mise en valeur de la chapelle intérieure

Entrepris grâce aux démarches des Ursulines de l’Union canadienne, les travaux de 
restauration de la chapelle intérieure ont été terminés en mai 2023 et ont duré un an et 
demi. Le Pôle culturel fut étroitement associé au projet, notamment par la restauration 
et l’accrochage des œuvres qui en ont marqué la touche finale. La réalisation a obtenu 
le Prix d’excellence du Conseil du patrimoine religieux du Québec dans la catégorie 
« Restauration ». Religieuses et proches collaborateurs ont pu célébrer la remise en 
beauté de ce lieu si significatif dans le cadre d’un événement organisé spécialement 
à leur intention le 5 novembre 2023. Ce fut aussi l’occasion de souligner le travail de 
l’ensemble des intervenantes et intervenants qui ont participé au projet.
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Un trésor protégé dans un contexte évolutif

Les activités du Pôle culturel s’inscrivent dans la mouvance de la création, le 15 décembre 
2021, de la Fiducie du patrimoine culturel des Ursulines dont la mission est d’assurer, à 
des fins de conservation perpétuelle, de transmission perpétuelle et de mise en valeur, 
la gestion du patrimoine culturel des Ursulines de l’Union canadienne et de le rendre 
disponible à la société. La concordance des missions de la Fiducie et du Pôle culturel 
du Monastère des Ursulines illustre l’étroite relation entre les deux entités, la seconde 
devant relever de la première lorsque sera terminée la cession des biens qui demeurent 
pour le moment la propriété des Ursulines de l’Union canadienne. C’est dans ce contexte 
de transition, et évolutif, que les administratrices et administrateurs, la direction et le 
personnel du Pôle culturel poursuivent, avec les représentants de l’Union canadienne et 
de la Fiducie, le développement d’initiatives en assurant l’adéquation de celles-ci avec 
les fondements et les valeurs ursulines.

L’enjeu de la recherche d’une solution pérenne pour regrouper en un lieu sécuritaire et 
dans des conditions optimales les riches archives et collections qu’il a la responsabilité de 
conserver demeure au cœur des préoccupations du Pôle culturel. Beaucoup d’initiatives 
et de travail ont été consentis en 2023 pour financer et commander la réalisation des 
premières esquisses d’un projet de requalification des anciennes écuries en espace de 
conservation et de transmission en vue d’en vérifier la recevabilité auprès de la Ville 
de Québec et du ministère de la Culture et des Communications. Nous saluons le fait 
que l’Union canadienne et la Fiducie placent désormais ce projet au premier rang de 
ceux qui doivent être réalisés dans le cadre global de la valorisation du Monastère. De 
concert avec les représentants de ces deux instances, nous poursuivrons la réflexion et 
les échanges dans le but de proposer une version modifiée de ces premières esquisses 
aux représentants de la Ville et du Ministère.

La création de la Fiducie a aussi amené la révision de documents qui précisent les 
fondements mêmes du Pôle culturel : lettres patentes, règlements généraux, convention 
d’aide financière. Les démarches à cette fin étant maintenant entièrement effectuées, 
le Pôle culturel espère obtenir bientôt le statut d’organisme de bienfaisance enregistré. 
C’est une reconnaissance que nous attendons avec impatience. 

Exposition permanente

Les travaux devant conduire à la nouvelle exposition permanente se poursuivent. Le 
calendrier de sa réalisation doit toutefois être révisé pour tenir compte du remplacement 
de composantes importantes de nos systèmes électromécaniques. Nous prévoyons que 
le montage de la nouvelle exposition débutera à la fin de l’année 2024 et que l’ouverture 
officielle aura lieu au début du printemps 2025.

Planification stratégique
Au moment d’entamer la dernière année de notre planification stratégique 2021-2024, 
nous sommes déjà impressionnés de l’analyse que nous pouvons faire au regard des 
objectifs que nous nous étions fixés. Nous en achèverons l’atteinte en 2024 en même 
temps que nous engagerons le processus menant à l’élaboration d’une nouvelle 
planification stratégique, qui ciblera les enjeux et les orientations que nous ferons nôtres 
jusqu’en 2027. 
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Gouvernance 

Au cours de l’année 2023, notre conseil d’administration a tenu six séances régulières 
et trois séances extraordinaires. Le processus visant le renouvellement de l’agrément de 
notre institution muséale a notamment conduit les administrateurs et administratrices à 
réviser et à adopter les politiques requises à cette reconnaissance. 

Nous adressons nos remerciements sincères à l’ensemble des membres composant 
l’équipe exceptionnelle du Pôle culturel du Monastère des Ursulines qui, sous la gouverne 
de sa directrice générale, madame Sophie Limoges, ont encore une fois accompli un 
remarquable travail en 2023 dans leurs secteurs respectifs : archives, muséologie et 
médiation culturelle.

Nous remercions l’Union canadienne des Moniales de l’Ordre de Sainte-Ursule, le 
ministère de la Culture et des Communications du Québec, la Ville de Québec et le 
gouvernement du Canada pour les mesures d’aide financière sans lesquelles nous ne 
pourrions poursuivre notre mission.

Marie de l’Incarnation ne cesse de nous inspirer. Si 2023 marquait la fin des activités 
organisées pour souligner le 350e anniversaire de son décès, 2024 marquera le 
385e anniversaire de son arrivée en Nouvelle-France. Elle saura certes nous accompagner 
dans ce que nous avons à accomplir.  

Guy Bouchard
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MOT DE LA DIRECTRICE GÉNÉRALE 

J’ai le plaisir de vous présenter, par ce rapport annuel 2023, le bilan d’une année 
foisonnante.

Le déploiement d’une programmation pensée pour tous les publics nous a permis de 
vivre notre meilleure année de fréquentation avec plus de 72 195 personnes qui ont 
franchi les seuils du musée et de la chapelle. 

Le thème de notre année, Divine chapelle. Musée aux trésors universels, était tout indiqué 
pour célébrer la beauté de la chapelle après 18 mois de travaux majeurs et pour mieux 
faire connaître le legs des Ursulines à travers les expositions et les activités offertes par 
notre équipe, souvent en partenariat avec d’autres organisations des milieux culturel, 
éducatif, scientifique et touristique.  

Les efforts que le Pôle culturel du Monastère des Ursulines a déployés pour se renouveler 
se sont notamment concrétisés avec la réouverture du chœur des religieuses, qui a 
fait l’objet d’un important chantier de restauration-conservation. Notre équipe a été 
particulièrement impliquée dans le décrochage et les soins apportés aux œuvres d’art 
mobiles (sculptures et peintures) ainsi que dans le redéploiement des collections. Elle a 
également été au cœur des activités de valorisation de ce fleuron du patrimoine religieux. 
En effet, la chapelle a été l’écrin, tout au long de l’année, de rencontres, d’échanges et 
d’activités de médiation culturelle diversifiées. Les travaux de restauration et l’impact 
que ceux-ci ont su créer auprès de la population ont été remarqués par le Conseil du 
patrimoine religieux du Québec, qui a décerné aux Ursulines de l’Union canadienne un 
prix d’excellence dans la catégorie « Restauration ».

Les choses bougent et se transforment aussi dans les coulisses de notre institution. Notre 
équipe a été à pied d’œuvre avec ses collaborateurs pour faire progresser les contenus 
de la future exposition permanente du musée, qui sera dévoilée au printemps 2025. 
D’importants travaux de recherche ont été menés pour renouveler la présentation. 
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En parallèle de cet important chantier, le Pôle culturel a obtenu le financement nécessaire à 
la documentation et à la numérisation de 500 biens patrimoniaux. De même, l’implication 
de notre équipe dans des programmes de recherche d’envergure nous permet de mieux 
saisir la portée de l’héritage ursuline, notamment à l’égard de leur contribution à la 
naissance de la culture lettrée au Québec, à l’établissement de l’école moderne et au 
développement de la condition féminine.

Par ailleurs, je ne pourrais passer sous silence que, parallèlement à ses projets courants, 
le Pôle culturel, en collaboration avec les Ursulines de l’Union canadienne et la Fiducie, 
travaille sur des plans d’investissement à court et à moyen termes pour améliorer les 
conditions de conservation des archives et des collections de la communauté. Outre 
les démarches réalisées auprès du ministère de la Culture et des Communications 
pour l’obtention d’un financement nécessaire au renouvellement des systèmes 
électromécaniques (chauffage, climatisation, contrôle du taux d’humidité) du musée et 
du dépôt des archives, les derniers mois de l’année nous auront permis de cheminer 
vers une vision commune. À cet effet, un projet de requalification des anciennes écuries 
en réserves muséales combiné à l’aménagement d’espaces de conservation et de 
transmission à l’intérieur du monastère se dessine pour s’inscrire comme une première 
phase du grand projet de conversion de l’ensemble conventuel. 

En attendant la réalisation de cette vision d’avenir, notre équipe a bonifié son plan intégré 
de gestion des risques à l’égard de la conservation préventive des biens patrimoniaux. 
Elle a également poursuivi l’unification des archives historiques et des collections au 
monastère de Québec. Soulignons que 2023 aura été marquée par le déménagement 
de la Maison générale, la fermeture du Monastère de Rimouski et la fermeture de l’École 
de Loretteville. Notre équipe s’est également affairée à préparer la cession des biens 
mobiliers et immobiliers que les Ursulines s’apprêtent à léguer à la société québécoise en 
poursuivant le traitement intellectuel et physique de fonds d’archives et en poursuivant la 
sélection des éléments patrimoniaux qui seront versés au patrimoine fiduciaire pour être 
affectés à la conservation perpétuelle. 

Sans compter les nombreuses politiques qui ont été actualisées ou qui ont vu le jour dans 
le cadre du processus de renouvellement de l’agrément de notre institution muséale et 
les différentes mesures mises en place pour assurer le bien-être de notre personnel.

Je salue le solide engagement du conseil d’administration, l’appui et la bienveillance des 
Ursulines de l’Union canadienne et je remercie la merveilleuse équipe du Pôle culturel, 
qui démontre chaque jour sa compétence et sa créativité. Merci aussi aux bénévoles qui 
font preuve de dévouement et à nos indispensables partenaires. 

Être entouré de personnes aussi engagées dans notre mission, motivées par les bonnes 
raisons, est une rareté précieuse de nos jours. Ce lien fondé sur la confiance et le respect 
mutuel a été un pilier essentiel de notre succès. C’est grâce à cette collaboration étroite 
que nous avons pu réaliser tant de progrès significatifs en 2023. Ensemble, continuons 
de rêver l’avenir d’un héritage exceptionnel qui soufflera ses 385 ans en 2024! 

Bonne lecture! 

Sophie Limoges 
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MISSION

Créé en octobre 2016 et situé à Québec au 12, rue Donnacona, le Pôle culturel du 
Monastère des Ursulines est un organisme à but non lucratif qui a pour mission de 
témoigner de la présence et de l’œuvre des Ursulines de l’Union canadienne des Moniales 
de l’Ordre de Sainte-Ursule et de partager leur héritage en offrant des activités misant 
sur des échanges, des expériences et des rencontres en art et en patrimoine. Il agit 
comme médiateur auprès des citoyennes et citoyens, des visiteuses et visiteurs intéressés 
par les domaines culturel et spirituel. En tant que dépositaire d’une part de l’important 
legs culturel, artistique, archivistique, religieux et éducatif des Ursulines, le Pôle culturel 
conserve et met en valeur le patrimoine exceptionnel constitué par la communauté 
depuis son arrivée en Nouvelle-France en 1639 et contribue à en assurer la pérennité.

Le Pôle culturel du Monastère des Ursulines est une institution reconnue et soutenue 
financièrement par le ministère de la Culture et des Communications du Québec.

Tableau brodé intitulé, A Quaker Country Seat Near Philadephia, travail d’élève, 19e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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VISION 

En 2024, le Pôle culturel du Monastère des Ursulines sera un organisme qui accomplira de 
façon performante ses mandats de conservation et de mise en valeur des collections, des 
archives et de l’ensemble du riche patrimoine des Ursulines. Il sera un lieu de rencontres 
et d’activités de médiation culturelle pour divers publics, qui pourront comprendre le 
legs et les valeurs de la communauté et s’en imprégner.

VALEURS 

LE RESPECT

Nous respectons et protégeons l’esprit et la nature du patrimoine religieux de cet 
ensemble conventuel exceptionnel. Nous affirmons que le respect de soi et des autres 
est notre valeur fondamentale. Nous portons attention à la personne, nous valorisons 
son potentiel, nous favorisons son autonomie et nous encourageons son apport à la 
collectivité. Le respect qualifie notre savoir-être et notre savoir-faire. Il nous incite à 
des comportements et à des attitudes de tolérance, de politesse, d’équité, d’écoute, 
de confiance et d’ouverture aux différences. Le respect imprègne l’ensemble de nos 
décisions et de nos actions.

LA QUALITÉ

Nous nous soucions de la qualité du travail accompli tout autant que de la qualité de 
vie au travail et dans les relations de travail. Nous favorisons une transparence dans les 
communications, tant internes qu’externes. Nous manifestons une attitude positive et 
proactive. Dans notre lieu, les principaux défis sont intrinsèquement liés à la qualité de 
l’accueil des personnes et à la qualité des expositions et des activités proposées.

LE PARTENARIAT ET L’ENGAGEMENT

Nous faisons preuve d’entraide, de collaboration et de solidarité, entre nous et envers 
nos différents partenaires, dans la poursuite d’objectifs communs. Nous nourrissons un 
sentiment d’appartenance, de fierté et de loyauté qui incite au dépassement personnel 
et collectif. Nous mettons en commun nos forces et nos expertises dans une dynamique 
d’échange, de confiance et de complémentarité.

VISION ET CRÉATIVITÉ

En présence de la nature et de la qualité exceptionnelle du patrimoine existant, nous 
privilégions des stratégies de développement s’inscrivant dans une vision à long terme. 
Nous portons une grande attention à l’impact de nos décisions et de nos actions pour 
la pérennité de l’organisme. Nous créons des activités en faisant preuve d’innovation et 
d’ouverture aux nouvelles idées et aux façons de faire en matière de développement 
culturel.
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Arbre historique du Canada, réalisé par la Congrégation Notre-Dame de Montréal, 19e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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ENJEUX ET ORIENTATIONS 

DE LA PLANIFICATION STRATÉGIQUE 2021-2024

ENJEU 1 :  Accessibilité et développement d’une offre inventive mettant en valeur tout le 
potentiel des collections et des archives

ORIENTATION 1 Assurer une gestion durable et responsable des collections et des archives.

ORIENTATION 2 Mieux connaître les fonds d’archives, les collections et le patrimoine immatériel 
pour mieux les transmettre.

ORIENTATION 3 Mettre en valeur les patrimoines immobilier, mobilier et immatériel des Ursulines 
par une offre culturelle et éducative s’adressant à différents publics.

ENJEU 2 :  Engagement dans la communauté

ORIENTATION 4 Favoriser l’enracinement de l’organisation dans la collectivité.

ENJEU 3 :  Positionnement de notre institution dans le paysage culturel et touristique  
de Québec

ORIENTATION 5
Positionner le Pôle culturel du Monastère des Ursulines, communiquer son offre 
culturelle et contribuer à la reconnaissance et au rayonnement régional, national 
et international de l’héritage des Ursulines.

ENJEU 4 :  Performance organisationnelle

ORIENTATION 6 Renforcer la capacité organisationnelle en formant une équipe compétente.

ORIENTATION 7 Poursuivre l’implantation d’une saine gouvernance qui assurera la pérennité de 
l’institution.

ORIENTATION 8 Diversifier, augmenter et stabiliser les ressources financières.
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UN HÉRITAGE COLLECTIF À PÉRENNISER

La conservation préventive des archives et des collections est au cœur des préoccupations 
du Pôle culturel. Dans cette optique, au cours de l’année, notre équipe a réalisé différents 
gestes pour améliorer les conditions de conservation et de sécurité essentielles à la 
pérennisation et à la transmission des biens patrimoniaux qui lui sont confiés. 

PLAN DE CONSERVATION PRÉVENTIVE ET DE MONITORAGE 

Depuis 2021, le Pôle culturel applique son plan en matière de conservation préventive 
et de monitorage découlant des recommandations des spécialistes du Centre de 
conservation du Québec (CCQ) et du portrait des réserves que notre équipe a réalisé.

Ce plan, qui se déploie sur trois ans et qui est régulièrement mis à jour, tient compte des 
rotations des archives et des collections qui doivent être réalisées dans les expositions 
permanentes et temporaires présentées au musée du Pôle culturel, au Mérici collégial 
privé, à l’École des Ursulines de Québec ainsi qu’au Centre Marie-de-l’Incarnation. Il inclut 
aussi des actions visant autant la préservation des biens que l’optimisation des espaces 
d’entreposage (fabrication de boîtes compartimentées, encapsulation, restauration 
d’œuvres et de documents anciens, etc.).

Depuis 2021, les secteurs des archives et des collections bénéficient de l’aide précieuse 
d’une bénévole retraitée du CCQ. Ainsi, à raison d’une à deux journées par semaine 
consacrées à des projets de conservation préventive, cette bénévole, accompagnée 
d’une employée des archives ou des collections, a fabriqué une boîte sur mesure pour 

Montre de poche, Atelier Leroy Palais royal, Paris, 18e siècle (?).
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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un livre d’estampes très ancien et le missel dit de François-de-Laval, des jaquettes 
en feuilles de plastique et des cartonnages pour les registres anciens ainsi que des 
encapsulations et des pochettes de rangement pour des plans. Plus précisément, pour 
le secteur des collections, elle a contribué à la stabilisation de deux reliquaires qui ont 
été prêtés à l’Art Gallery of Ontario et au Baltimore Museum of Art et elle a fabriqué des 
boîtes spécialement ajustées pour leur transport. Par ailleurs, une boîte a été réalisée sur 
mesure pour le transport de la statuette de l’Enfant Jésus au CCQ. 

Au cours de l’année, l’équipe des archives a réalisé d’autres actions de conservation 
préventive sur divers documents trouvés dans les fonds d’archives pour lesquels elle 
jugeait qu’une intervention était nécessaire. Ainsi, des supports à livre pour le Centre 
Marie-de-l’Incarnation et des boîtes sur mesure pour deux lettres patentes avec sceau de 
cire du Monastère de Trois-Rivières ont été fabriqués. De plus, une chambre d’humidité a 
été confectionnée pour faciliter la mise à plat de diplômes de religieuses. 

L’équipe des collections et de la muséologie a, quant à elle, travaillé à la mise à plat de 
plusieurs patrons découverts dans la bibliothèque des archives au moment du sinistre 
qu’a subi le monastère de Québec en février 2023, mais aussi à la sécurisation des 
statuettes situées dans les couloirs du monastère. Elle a également fabriqué des boîtes 
de rangement pour l’atelier dentelle/broderie des collections.

Création d’un plateau pour l’entreposage de fuseaux, réalisé par Elisabeth Leboeuf.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines

Encapsulation des lettres patentes pour l’hôpital des Ursulines de Trois-Rivières, 1832.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Tri des livres de la bibliothèque des archives au moment du sinistre.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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GESTION D’UN SINISTRE MAJEUR AU MONASTÈRE DE QUÉBEC 

Un important dégât d’eau est survenu le samedi 4 février dans les ailes Saint-Augustin et 
Sainte-Ursule. Le froid polaire qui sévissait alors a fait en sorte qu’un tuyau a éclaté du 
côté de l’École des Ursulines. 

Dans l’aile Saint-Augustin, l’eau s’est propagée sur quatre étages. Plusieurs secteurs ont 
été touchés, dont la bibliothèque des archives où se trouvaient 16 689 livres datant du 
17e au 20e siècle ainsi que des cartes et des plans anciens, des mosaïques de finissantes 
et finissants et plusieurs documents grand format. Ce local a dû être complètement 
vidé. Heureusement, une mobilisation spontanée des religieuses, d’une bonne partie 
de l’équipe du Pôle culturel et de l’équipe du Monastère a permis d’éviter le pire. Daniel 
Caron, alors responsable des bâtiments et de la sécurité, a été un chef d’orchestre hors 
pair avec les premiers intervenants appelés en renfort pour couper l’eau et gérer le 
sinistre.

À la fin de la journée, ce sont tout de même 1231 livres, soit 58 boîtes, qui ont dû être 
envoyés dans les congélateurs de la compagnie Qualinet. Tous les autres livres et plans 
anciens ont été triés et relocalisés, dans l’urgence, dans différents espaces du monastère 
lors de cette opération de sauvetage. 

Heureusement, le dépôt des archives, où sont entreposés les documents et livres les plus 
anciens, a été épargné, de même que l’escalier Saint-Augustin et l’ensemble des œuvres 
d’art accrochées aux murs. 

Dès le lundi 6 février, nous avons réussi à mobiliser la direction régionale du ministère de 
la Culture et des Communications (MCC) ainsi que la direction du CCQ lors d’une réunion 
matinale. En après-midi, Amélie Gagné, notre conseillère au MCC, Émily Cloutier, une 
restauratrice de l’atelier Papier du CCQ, et Patrick Quirion, un restaurateur de l’atelier 
Bois du CCQ, sont venus sur place pour évaluer les dégâts et nous conseiller. Quant à 
Mathieu Tanguay, architecte au MCC, il a accompagné les équipes lors de l’ouverture de 
certains murs, planchers et caissons des plafonds. 

Avec Daniel Caron et l’approbation du conseil général, deux locaux de l’aile Marie-de-
l’Incarnation ont été identifiés pour relocaliser temporairement l’ensemble des biens qui 
se trouvaient dans la bibliothèque des archives. 

Nous avons aussi mis en place un journal de bord pour consigner tous les gestes réalisés 
tout au long de la gestion de ce sinistre. 

Les 58 boîtes de livres initialement entreposées chez Qualinet ont rapidement été 
rapportées au monastère. Elles ont été entreposées dans le grand congélateur de la 
cuisine du réfectoire. Ce dernier a été transformé en espace de traitement des livres. Des 
appareils ont été loués pour l’occasion (déshumidificateurs, filtres et chariots). L’équipe 
des archives a refait un tri parmi les 1231 livres congelés afin de séparer ceux qui étaient 
imbibés d’eau de ceux qui étaient humides ou peu mouillés. De ce total, 706 livres ont 
été remis au congélateur en attente d’un traitement de lyophilisation par le CCQ. Les 525 
autres livres ont été traités par notre équipe.
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Notre équipe des archives a travaillé pendant des mois pour déménager et traiter tous 
ces livres et leur apporter les soins nécessaires. En fait, ce sinistre a mobilisé quatre 
employées des archives durant l’année pour un total de 1080 heures de travail. Les 
archivistes ont profité de cette occasion pour relocaliser tous les livres anciens datant de 
1588 à 1885 dans le dépôt des archives, un espace aux conditions mieux contrôlées et 
plus sécuritaires.

En ce qui a trait au bâtiment, des travaux importants visant l’assèchement des espaces 
pour éviter la formation de moisissures ont été réalisés. Les bureaux administratifs 
de l’École des Ursulines ont été lourdement endommagés par le sinistre et ont été 
déménagés pendant plusieurs mois au quatrième étage de l’aile Saint-Augustin. Les 
murs, les planchers et les plafonds ont dû être défaits. 

Malgré tout, l’équipe est demeurée positive et résiliente. Ce sinistre a été formateur 
pour le personnel du Pôle culturel, qui a dû appliquer son plan des mesures d’urgence 
actualisé à la fin de l’année 2022 et consulter nombre de spécialistes afin de s’assurer 
que les premiers gestes posés étaient adéquats pour sauver les livres et documents 
patrimoniaux endommagés par cet événement. 

Cette épreuve vécue au Monastère a généré un bel élan de solidarité. Elle nous fait 
encore plus réaliser comment nos gens sont engagés par le cœur.

QUAND UN SINISTRE DEVIENT UNE OCCASION D’AMÉLIORER SES 
PRATIQUES

Le 22 mars, les premières boîtes de livres congelées ont été ouvertes en présence d’Émily 
Cloutier, restauratrice d’œuvres sur papier du CCQ, et de notre bénévole Marie Trottier, 
restauratrice d’œuvres sur papier retraitée du CCQ. Cette activité de formation a permis 
à l’équipe des archives d’acquérir des compétences en matière de technique de séchage 
à l’air libre, mais également sur l’évaluation et le tri des livres congelés.

À l’occasion de cette formation, nous avons invité l’équipe des archives du Monastère 
des Augustines. Cela nous a permis de dresser ensemble un bilan des événements, 
en plus de partager les bons coups et les points d’amélioration. Cet atelier de travail a 
permis d’ajuster nos plans des mesures d’urgence respectifs, d’inscrire les coordonnées 
des directions responsables des archives et des collections dans les plans des mesures 
d’urgence de chacune des institutions (liste commune de premières répondantes et de 
premiers répondants en cas de sinistre) et ainsi de renforcer la relation d’entraide entre 
les deux équipes.  

Formation portant sur la technique du séchage des 
livres à l’air libre et sur l’évaluation et le tri des livres 

congelés suite au dégât d’eau du 4 février 2023.  
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines 
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UNE GESTION DES RISQUES ACCENTUÉE

Au cours des trois dernières années, l’équipe a tout mis en œuvre pour gérer les risques 
sur les archives et les collections. Ce sinistre nous rappelle combien tous ces gestes 
et soins apportés sont primordiaux. Rappelons que l’équipe avait procédé à un état 
des lieux de chaque réserve et dépôt d’archives. Comme mentionné précédemment, 
cet exercice réalisé en 2021 avait permis d’identifier les risques inhérents aux différents 
espaces. Ce travail a été effectué par une tournée des réserves avec les restaurateurs 
Claude Belleau et Marie Trottier du CCQ, qui avaient produit un rapport comportant 
des observations et des recommandations. De ce rapport et des observations de notre 
équipe avait découlé un plan de conservation préventive et de monitorage.

Pour assurer la sécurité des archives et des collections, les portes de l’ensemble des 
réserves se sont vu ajouter des serrures. De plus, des caméras de sécurité et des serrures 
à clavier avec code d’identification ont été ajoutées pour mieux contrôler l’accès aux 
réserves contenant les éléments patrimoniaux les plus précieux. Un registre des visiteuses 
et visiteurs au monastère, une politique d’accès aux réserves et une politique d’intégrité 
ont été mis en place.

L’équipe s’est également dotée d’un plan de gestion des insectes.

Elle a posé de nombreux gestes pour prévenir les risques liés aux dégâts d’eau, notamment 
en installant des feuilles de polythène sur les armoires contenant les parements d’autel 
et sur les étagères contenant des livres anciens et en rehaussant toutes les œuvres et les 
meubles qui se trouvaient directement au sol. L’équipe de muséologie a aussi installé 
des plastiques sur l’ensemble des modules de la réserve Marie-de-l’Incarnation à titre 
préventif.

Par ailleurs, dans cette dernière, des détecteurs d’eau ont été installés. Ainsi, en cas de 
fuite, une alarme serait immédiatement déclenchée pour avertir le gardien de sécurité 
du Monastère.

Le plan des mesures d’urgence pour les archives et les collections, qui avait été actualisé 
en 2022, a pu être bonifié à la lumière de notre expérience du dégât d’eau survenu le 
4 février. Ce plan intégré de gestion des risques est bonifié par des formations et des 
exercices. 

Enfin, le conseil général des Ursulines de l’Union canadienne a autorisé la mise en 
œuvre de travaux majeurs sur le réseau d’égout du monastère. Ces travaux, réalisés 
essentiellement dans le sous-sol de l’aile Sainte-Famille, ont permis de régler le problème 
de refoulement des eaux usées que nous connaissions depuis l’été 2022 et qui avait des 
impacts sur certains lieux d’entreposage des biens patrimoniaux.

La direction du Pôle culturel a également soumis un plan d’investissements à court terme 
en immobilisations pour assurer la conservation et la transmission des archives et des 
collections en attendant la réalisation du grand projet de valorisation du Monastère. Parmi 
les recommandations émises dans ce plan, nous suggérons de transformer le local 150 
(un espace de bureaux se trouvant dans l’annexe de l’aile Saint-Augustin, construite pour 
résister à un incendie) en réserve ainsi que de changer les systèmes électromécaniques 
du musée (incluant la réserve située au grenier) et de l’annexe de l’aile Saint-Augustin où 
se trouvent le dépôt des archives et le local 150 que nous souhaitons transformer en lieu 
de conservation.
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DES INVESTISSEMENTS À COURT TERME DANS LES 

IMMOBILISATIONS POUR AMÉLIORER LES CONDITIONS DE 

CONSERVATION DES ARCHIVES ET DES COLLECTIONS

PLANIFICATION DU CHANGEMENT DU SYSTÈME ÉLECTROMÉCANIQUE 
DU MUSÉE ET DES RÉSERVES DE l’ANNEXE DE L’AILE SAINT-AUGUSTIN

Le Pôle culturel est le gestionnaire des importantes collections et archives des Ursulines. 
Étant donné l’importance des éléments patrimoniaux dont il a la garde, il s’avère essentiel 
de leur offrir un environnement de conservation adéquat. 

Par contre, le système de climatisation, de chauffage, de ventilation et d’humidification 
du musée des Ursulines est en fin de vie utile, tout comme celui du dépôt des archives et 
du local 150 que nous souhaitons transformer en réserve. Ces deux derniers espaces se 
trouvent dans une annexe de l’aile Saint-Augustin, construite pour résister à un incendie. 

Il va sans dire que ces deux systèmes en fin de vie ne nous permettent plus de maintenir 
les conditions environnementales recommandées par le CCQ.

Détail du parement d’autel dit de la Sainte-Famille, attribué à Marie de l’Incarnation, 17e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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Soulignons qu’au musée tout comme dans les réserves de l’aile Saint-Augustin se 
trouvent des éléments patrimoniaux classés en vertu de la Loi sur le patrimoine culturel 
du gouvernement du Québec. Plusieurs œuvres, objets et documents ont aussi fait 
l’objet d’une restauration qui a duré de longues heures par les spécialistes du CCQ ou de 
l’Institut canadien de conservation (ICC). Il importe donc de leur fournir des conditions 
adéquates pour éviter que ces investissements aient été réalisés en vain.   

Enfin, l’urgence de remplacer ces systèmes électromécaniques est accentuée par le fait 
que le Pôle culturel du Monastère des Ursulines travaille actuellement au renouvellement 
de son exposition permanente, dont l’inauguration est prévue au printemps 2025. Des 
investissements majeurs seront alors réalisés au musée. Par conséquent, il nous apparaît 
essentiel de bien coordonner ce projet de mise en valeur des patrimoines des Ursulines 
avec celui du remplacement des systèmes de chauffage et de conditionnement de l’air 
afin d’utiliser de façon responsable les ressources et les fonds qui y seront investis.

Dans tous les cas, les interventions projetées visent à répondre aux normes des différents 
codes du bâtiment et à respecter, dans la mesure du possible, les recommandations 
émises par les experts et expertes du Centre de conservation du Québec. 

En ce qui concerne les éléments mécaniques et électriques existants, puisqu’ils ne 
sont pas réutilisables, ils devront être retirés. Il faudra donc prévoir des saignées dans 
les murs adjacents aux salles d’exposition ainsi que dans le grenier et le sous-sol du 
musée. Ces travaux seront nécessaires pour permettre le retrait de l’ancien système et 
l’installation des équipements neufs. Les interventions devront se faire en respectant les 
bâtiments patrimoniaux du musée et de l’aile Saint-Augustin. Notre équipe s’est adjoint 
des ingénieures et ingénieurs spécialisés en mécanique de la firme EXP ainsi que des 
architectes de la firme Lafond Côté pour évaluer les travaux et identifier les équipements 
nécessaires. Nous savons, d’ores et déjà, que nous risquons de trouver de l’amiante 
et du plomb. Cet aspect a donc été prévu dans l’évaluation des coûts réalisée par les 
spécialistes. 

Ce projet exigera des travaux de démolition, de charpenterie diverse, de menuiserie de 
finition (ex. : moulures, plafond à caissons) et de peinture.

Soulignons qu’une demande d’autorisation en vertu de l’article 48 de la Loi sur le 
patrimoine culturel a fait l’objet d’une analyse auprès du MCC. Après étude et sur la base 
des documents et renseignements soumis, le ministre autorise les travaux.

Une étude des besoins a été réalisée et de premières soumissions des architectes et 
de l’équipe d’ingénierie ont été obtenues pour l’évaluation de la portée et des coûts 
d’un tel projet. Un cahier des charges a également été préparé en prévision d’un appel 
d’offres auprès des entrepreneurs et des plans et devis ont été produits par les expertes 
et experts consultés. 

Avec l’autorisation et le soutien des Ursulines de l’Union canadienne, nous avons déposé 
une demande d’aide financière au Programme d’aide aux immobilisations (volet 2) du 
ministère de la Culture et des Communications. Le dossier a été soumis en octobre.
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TRANSFORMATION DU LOCAL 150 EN ESPACE DE RÉSERVE

Dans un objectif d’assurer de meilleures conditions de conservation à certains trésors 
des collections, il est prévu, à court terme, de transformer le local 150 en espace de 
réserve. Dans cette perspective, une évaluation de la capacité portante du plancher a 
été réalisée par l’ingénieur Gino Pelletier de la firme EMS. Nous avons également profité 
du projet de renouvellement du système de sécurité par caméras de notre institution 
pour faire installer une caméra et un clavier à serrure à l’entrée de ce local. Ces dispositifs 
permettront de mieux en contrôler l’accès.

Un plan d’aménagement a été réalisé par notre équipe en collaboration avec Philippe 
Frenette, directeur général et copropriétaire de Raysource et distributeur des produits 
de rangement québécois Montel.

Enfin, une demande d’aide financière a été déposée en novembre dans le cadre du 
Programme d’aide aux musées de Patrimoine canadien. Nous espérons avoir des 
nouvelles positives pour l’année 2024.

AMÉLIORATIONS MAJEURES DES ESPACES CONSACRÉS AUX ARCHIVES 
DU MONASTÈRE DES URSULINES DE TROIS-RIVIÈRES 

Dès le printemps 2023, l’équipe du Pôle culturel était en communication étroite avec le 
chargé des projets majeurs à la Ville de Trois-Rivières. Ce dernier a reçu le mandat de 
planifier les travaux de requalification de la maison Rouge du Monastère des Ursulines 
de Trois-Rivières où sont entreposées les archives trifluviennes. Dans le cadre de ces 
échanges, notre équipe s’est empressée de lui communiquer ses besoins fonctionnels et 
techniques afin qu’ils soient considérés lors des travaux. 

Les plans se précisent pour la reconversion de la maison Rouge du Monastère des 
Ursulines de Trois-Rivières. Les futurs occupants seront un CPE, une classe d’observation 
pour la technique d’éducation à l’enfance du CÉGEP de Trois-Rivières et des bureaux 
pour le CIUSSS de la Mauricie-et-du-Centre-du-Québec. Les travaux débuteront en 
janvier et devraient se terminer en juin 2024. La bonne nouvelle est que les espaces des 
archives du Pôle culturel ont été inclus dans la mise aux normes du bâtiment.

Ainsi, grâce à nos échanges soutenus, le budget de la Ville prévoit, pour le secteur des 
archives, la mise aux normes du système de protection des incendies (des gicleurs à 
air seront installés), le remplacement du système électromécanique pour contrôler la 
température et l’humidité (une unité indépendante sera installée pour notre secteur), 
l’installation d’un système de sécurité par caméras et de serrures avec contrôle par cartes 
ainsi que la mise en place d’un système d’interphone et d’une adresse pour signaler la 
présence des archives au sein du Monastère. 

À la mi-décembre, le secteur des archives du Pôle culturel s’est mobilisé pour déménager 
toutes les boîtes d’archives historiques et administratives, les livres anciens ainsi que 
tout le matériel archivistique et bureautique de Trois-Rivières. Le personnel de la Ville 
avait, dans la semaine précédente, déménagé les meubles et les étagères vers les locaux 
assignés temporairement dans la maison Blanche pour la durée des travaux. 
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UNIFIER LES ARCHIVES HISTORIQUES ET LES COLLECTIONS DES 

URSULINES AU MONASTÈRE DE QUÉBEC — LIEU DE MÉMOIRE

Les Ursulines de l’Union canadienne, la Fiducie et le Pôle culturel se sont donné comme 
vision de réunir les archives historiques et les collections au monastère de Québec. 
Tous et toutes reconnaissent que l’idée de conserver les archives et les collections au 
sein du monastère, dont la vocation éducative est toujours bien vivante depuis 1639, 
viendra renforcer le caractère culturel de l’ensemble conventuel situé au cœur de 
l’arrondissement historique du Vieux-Québec, qui est inscrit sur la prestigieuse Liste du 
patrimoine mondial de l’UNESCO.

En renforçant la vocation culturelle du Monastère, nous assurerons le développement 
durable de ce patrimoine exceptionnel et créerons, par le fait même, un espace de vie et 
un attrait touristique incontournable. 

Précisons que les archives et les collections du Monastère des Ursulines de Trois-Rivières 
demeureront dans leur région d’appartenance.

Le couvent des Ursulines d’après l’oeuvre de soeur Joséphine Holmes, « Birds eye view », 1879.
Source: Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Rappel du contexte
Au cours des dernières années, les Ursulines de l’Union canadienne et l’équipe du Pôle 
culturel se sont penchées sur les conditions de conservation des biens patrimoniaux que 
la communauté s’apprête à léguer à la société québécoise. La volonté des Ursulines est 
d’en assurer une conservation et une transmission perpétuelles par le biais de sa fiducie 
d’utilité sociale.

En 2020, un état des lieux, réalisé par le Pôle culturel en collaboration avec des spécialistes 
du Centre de conservation du Québec, indiquait que seulement 3 des 25 réserves 
d’archives et de collections présentent des conditions de conservation adéquates. 
Tous les autres espaces comportent des risques (infestation d’insectes, dégât d’eau, 
température et humidité non contrôlées, poussière, etc.). Soulignons encore que, depuis 
ce constat, l’équipe du Pôle culturel a mis en place plusieurs mesures pour contrôler 
les risques, mais des solutions à long terme s’imposent pour assurer la pérennité des 
archives et des collections des Ursulines.

Pour amorcer la recherche des meilleures solutions possibles, les Ursulines ont mandaté, 
en 2021, les architectes de la firme Lafond Côté pour réaliser une étude de faisabilité sur 
la reconversion possible des anciennes écuries en espace consacré à l’entreposage, à la 
recherche et à la transmission de leurs biens patrimoniaux. Dans le cadre de cet exercice, 
le Pôle culturel a documenté préalablement ses besoins en matière d’aménagement et 
d’immobilisations. Un document intitulé Besoins fonctionnels et techniques du Pôle 
culturel du Monastère des Ursulines a été déposé en mai 2021. Pour appuyer le travail 
des architectes, un second document a été produit au mois d’août de la même année : 
Réflexion sur le blocage des espaces occupés par le Pôle culturel. Dans le contexte 
de cet exercice, le Pôle culturel a pris soin de bien identifier ses besoins techniques 
et fonctionnels ainsi que les superficies nécessaires pour le blocage des espaces. Les 
architectes ont remis leur étude de faisabilité au mois de novembre 2021.

Cette étude de faisabilité confirme qu’il serait possible de recycler les anciennes 
écuries. Ce bâtiment, construit en 1837, revêt une grande valeur patrimoniale et aura de 
toute manière besoin de travaux majeurs. En effet, ses planchers montrent des signes 
de déflexion préoccupants malgré les travaux de consolidation qui ont été menés en 
2017. Les architectes proposent d’intégrer le bâtiment original ainsi que ses vestiges 
intérieurs dans un nouveau concept architectural. Évidemment, une nouvelle structure 
serait érigée à l’intérieur des murs de maçonnerie d’origine pour ne pas leur imposer de 
charges supplémentaires et pour rendre le bâtiment étanche afin qu’il puisse répondre 
aux standards nécessaires pour assurer la sécurité et la conservation des biens culturels. 
L’étude de faisabilité confirme aussi que ce bâtiment offrirait une superficie intéressante 
pour regrouper une grande partie des archives historiques et des collections.

Pour faire suite au dépôt de l’étude de faisabilité, il a été demandé au Pôle culturel 
d’évaluer des options afin d’éclairer les différentes parties prenantes impliquées dans la 
pérennisation des patrimoines culturels des Ursulines.

Neuf scénarios ont été évalués dans une étude intitulée Conserver pour mieux partager, 
déposée le 8 juin 2022 auprès du conseil général des Ursulines de l’Union canadienne, 
du conseil d’administration du Pôle culturel et du conseil des fiduciaires. Ces scénarios 
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se répartissent en deux grandes catégories. Il y a, d’une part, les espaces d’entreposage 
qui se trouvent sur place, à l’intérieur même de l’enceinte du Monastère des Ursulines de 
Québec. Puis, il y a les scénarios qui explorent l’externalisation des réserves. 

Il ressort de cette analyse que la voie la plus porteuse est la requalification des anciennes 
écuries en un lieu de conservation et de transmission, combinée à l’amélioration de 
certains espaces d’entreposage et d’activités complémentaires à l’intérieur même du 
monastère. Il était aussi proposé de profiter du projet de valorisation du Monastère pour 
développer une stratégie de communication des lieux envers les publics. Il va sans dire 
que la mise en valeur des archives et des collections, par différents moyens, présente un 
immense potentiel thématique pour la création d’une offre culturelle distinctive appelée à 
se renouveler et à résonner auprès des publics. Celles-ci viendraient enrichir un éventuel 
parcours des visiteurs et visiteuses à l’intérieur des espaces patrimoniaux du monastère.

UNE VISION QUI S’INSCRIT DANS LA CONTINUITÉ DE LA MISSION 
ÉDUCATIVE DES URSULINES 

Le projet de requalification des anciennes écuries combiné à l’aménagement d’espaces 
de conservation et de transmission à l’intérieur du monastère s’inscrit dans une vision 
plus large qui comprend la recherche de solutions innovantes rendant accessible un 
grand nombre d’éléments patrimoniaux à travers différents espaces du monastère. Il va 
sans dire que pour favoriser l’appropriation de ce legs par la population, le patrimoine 
immatériel et les témoins matériels de l’histoire ursuline sont essentiels pour transmettre 
le sens, les valeurs et l’esprit des lieux. 

À titre d’exemple, au musée, les archives et les collections sont présentées à travers des 
expositions permanentes et temporaires. À la chapelle, nous imaginons une valorisation 
des trésors de l’église (œuvres d’art, pièces d’orfèvrerie, reliquaires des fondatrices, 
vêtements et ornements liturgiques) sur les murs et à l’intérieur de meubles intégrés 
telles les armoires se trouvant derrière les stalles du chœur des religieuses. À l’école, 
des éléments du patrimoine des Ursulines pourraient aussi être présentés dans les salles 
communes (grand parloir, salle de réception, bibliothèque, cafétéria) afin de transmettre 
l’héritage et de favoriser le sentiment d’appartenance des élèves.

Ainsi, l’idée derrière ce projet est de sortir le plus possible les biens patrimoniaux des 
réserves pour mieux les partager auprès des différentes clientèles qui fréquentent le 
Monastère. Ce projet s’inscrirait alors en continuité avec la mission pédagogique de la 
communauté. 

Enfin, précisons que les œuvres présentées in situ devront aussi faire l’objet d’une 
protection supplémentaire lorsque le Monastère ouvrira ses portes au public. Par 
exemple, il sera important de doter tous les tableaux d’un ancrage muséologique adéquat 
et sécuritaire. Il sera aussi judicieux d’ajouter des vitres de protection aux œuvres se 
trouvant dans les aires de circulation. 

Enfin, ce grand projet aura des retombées positives sur l’ensemble des biens patrimoniaux 
des Ursulines, même ceux qui sont présentés à l’intérieur du monastère, qui pourront 
disposer d’un lieu de repos après avoir été exposés. Ainsi, les réserves aux normes 
nous permettront de réaliser une rotation des œuvres exposées afin d’en assurer une 
conservation à long terme.
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UNE DÉMARCHE EXPLORATOIRE : ESQUISSES PRÉLIMINAIRES POUR LA 
REQUALIFICATION DES ANCIENNES ÉCURIES EN ESPACE DE CONSERVATION 
ET DE TRANSMISSION – ÉLABORATION D’UN CONCEPT PRÉLIMINAIRE 

Au cours de l’année 2023, nous avons franchi une nouvelle étape de cette grande 
réflexion en vérifiant la recevabilité, auprès de la Ville de Québec, de la vision menant à 
la requalification et à l’agrandissement des anciennes écuries. Pour réaliser cette étape, 
le Pôle culturel et les Ursulines de l’Union canadienne ont obtenu une subvention de 
Destination Québec cité dans le cadre du Programme de soutien à l’industrie touristique. 
Cette subvention a permis de réaliser les étapes d’un concept préliminaire comprenant 
les éléments suivants : 

Dans un premier temps, les restauratrices et restaurateurs du Centre de conservation du 
Québec ont été mandatés afin que nous puissions obtenir un rapport sur les conditions 
environnementales (températures relatives et taux d’humidité) à cibler pour assurer la 
conservation préventive des biens patrimoniaux dans ce bâtiment. Ces recommandations, 
réunies sous la forme d’un rapport, ont orienté les choix des ingénieurs et ingénieures 
mécaniques de la firme EXP en matière d’équipements électromécaniques. 

La firme d’ingénierie Union structure a, quant à elle, produit un rapport pour évaluer les 
besoins en structure tout en prenant en compte l’intégration du bâtiment patrimonial au 
concept proposé par les architectes de la firme Lafond Côté.

Les anciennes écuries.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Ainsi, les esquisses préliminaires produites par les architectes intègrent les besoins 
structuraux, mécaniques et électriques. Ces dessins 3D nous permettent de visualiser 
l’intégration de la volumétrie du bâtiment patrimonial ainsi que ses vestiges intérieurs à 
la proposition architecturale. 

Pour compléter le document, la firme CIRCUM a réalisé deux mises en plan des 
aménagements intérieurs nous permettant d’illustrer le concept de réserves ouvertes et 
de dispositifs de présentation accessibles à l’intérieur des anciennes écuries. Ces dessins 
nous apparaissaient essentiels pour traduire la vision qui nous anime.

Le concept élaboré propose une construction sur trois étages. Selon cette hypothèse, 
le bâtiment serait surélevé d’un étage et demi. Une estimation budgétaire des travaux a 
également été soumise par les experts et expertes.

Ce concept préliminaire a été présenté le 30 août aux membres du conseil général des 
Ursulines, aux membres du conseil d’administration du Pôle culturel et aux membres du 
conseil de la Fiducie du patrimoine culturel des Ursulines. Il a également été présenté à 
des représentants et représentantes de la Ville de Québec, le 5 décembre. 

Les discussions entre les parties prenantes qui en ont suivi ont permis de dégager de 
grandes orientations pour la prochaine étape d’élaboration du concept : 

Concept d’une réserve accessible – requalification des anciennes écuries en un lieu de conservation et de transmission.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Dessin : CIRCUM, 2023
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• Il est maintenant entendu que ce projet majeur s’inscrira dans la vision développée 
pour la conversion du Monastère des Ursulines de Québec. Première phase de 
la reconversion du Monastère, il fera partie de la demande d’aide financière 
extraordinaire auprès des bailleurs de fonds.

• Pour le recyclage des anciennes écuries, il est souhaité de viser une architecture plus 
sobre, plus discrète, moins volumineuse, moins coûteuse et en meilleure cohérence 
avec l’ensemble conventuel. 

• Ce projet, dont les coûts s’avèrent élevés, mérite d’être comparé à d’autres scénarios, 
du moins sous certains aspects.

• Ainsi, à la suite des échanges, il a été convenu que nous évaluerons l’hypothèse d’un 
bâtiment sur deux étages au lieu de trois. Pour combler le manque à gagner d’environ 
315 m2 dû au retrait d’un plancher, de nouveaux espaces seront identifiés à l’intérieur 
du monastère. Ceux-ci permettront au Pôle culturel et au comité de conversion 
d’imaginer et d’évaluer un nouveau scénario au cours de l’année 2024. Il va sans dire 
que la répartition des réserves et lieux associés aux activités complémentaires devra 
être repensée en fonction de ces nouveaux paramètres.

Concept d’une réserve accessible – requalification des anciennes écuries en un lieu de conservation et de transmission.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Dessin : CIRCUM, 2023
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PREMIERS GESTES VERS L’UNIFICATION DES ARCHIVES HISTORIQUES ET 
DES COLLECTIONS 

Parallèlement à la recherche de solutions pérennes pour conserver et transmettre les 
biens patrimoniaux, soulignons qu’un travail d’optimisation des systèmes de rangement, 
de caractérisation des collections et de traitement intellectuel et physique des fonds 
d’archives est en cours. Précisons aussi que, à la suite de la fermeture de maisons et de 
monastères, l’équipe sélectionne et déménage au monastère de Québec les archives et 
les collections qui seront versées au patrimoine fiduciaire. La progression de ce travail 
nous permet d’évaluer de plus en plus précisément les superficies qui seront nécessaires 
pour assurer l’entreposage et la valorisation de ce riche héritage culturel. 

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Déménagement des biens patrimoniaux et des archives de la Maison générale 
des Ursulines
Le Pôle culturel a été informé en 2022 que la Maison générale des Ursulines de l’Union 
canadienne, située au 1358, rue Barrin, allait être vendue pour être transférée à la Maison 
provinciale à Loretteville. Au printemps et à l’automne de la même année, les équipes 
des archives et des collections ont planifié et préparé les archives et biens patrimoniaux 
pour leur déménagement, qui a eu lieu du 23 au 25 janvier 2023 et qui a mobilisé sept 
employées et employés.

Lors de ces trois jours de déménagement, l’équipe des archives a transporté et rangé, à 
la Maison provinciale-générale à Loretteville, 359 boîtes d’archives standard, 75 albums 
photo, 21 boîtes grand format, 10 boîtes d’archives historiques à intégrer au fonds et 26 
boîtes de documents administratifs. Au monastère de Québec, les équipes des archives 
et des collections ont déménagé 21 boîtes de documents audiovisuels et sonores et 
environ 400 objets et meubles.

Retrait d’un vitrail de la chapelle lors de la fermeture 
de la résidence des Ursulines à Rimouski, 2023.

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Fermeture du Monastère des Ursulines de Rimouski
Installées à Rimouski depuis 1906 dans leur monastère qui inclut une école normale pour 
former des institutrices, un pensionnat pour jeunes filles et un pour garçons, les Ursulines 
essaiment et poursuivent leur action éducative en Gaspésie, dans le Bas-Saint-Laurent et 
sur la Côte-Nord. Dans la foulée de la création du ministère de l’Éducation, elles vendent 
leur monastère au gouvernement du Québec en 1969. Cet édifice deviendra l’Université 
du Québec à Rimouski (UQAR). Depuis 1970, elles étaient logées dans deux bâtiments 
construits sur la rue Notre-Dame Est, tout juste à côté de leur ancien monastère.

Le 29 mai 2023, après 117 ans d’action éducative et d’engagement communautaire dans 
la région, les Ursulines annoncent le déménagement de la communauté de Rimouski 
dans la résidence pour aînés Les Jardins Lebourgneuf, à Québec. 

Dans ce contexte de fermeture, l’équipe des collections prépare un inventaire des biens 
patrimoniaux à conserver et envoie la liste aux supérieures locales. Les 7 et 8 juin, deux 
archivistes se rendent sur place pour accompagner les religieuses et le personnel dans 
le tri des archives en vue du déménagement annoncé. Pendant tout le mois de juillet, 
les 50 religieuses rimouskoises emménagent dans leur nouvelle résidence de Québec. 
Du 21 au 23 août, trois employées du secteur des archives et des collections se rendent 
au monastère de Rimouski pour procéder au déménagement des archives et des biens 
patrimoniaux vers le monastère de Québec. 

Au total, ce sont 18 boîtes standard et 29 boîtes grand format d’archives historiques ainsi 
que 39 boîtes de documents administratifs qui sont rangées dans les dépôts d’archives 
du monastère de Québec. Pour le secteur des collections, dans les semaines qui ont suivi 
le déménagement, un inventaire a été entrepris, incluant la prise de photographies. Une 
première évaluation a été réalisée avec la collaboration d’un consultant en patrimoine, 
Christian Denis. Au total, ce sont plus de 700 objets et meubles qui ont été recensés. Ils 
seront soumis ultérieurement au comité de développement pour valider leur acquisition 
et leur intégration aux collections des Ursulines. 

En début d’année 2024, les bâtiments des Ursulines situés sur la rue Notre-Dame Est à 
Rimouski seront vendus à l’UQAR afin d’y poursuivre des activités éducatives. Notons 
aussi que l’UQAR prévoit, en collaboration avec le Pôle culturel, une valorisation de 
l’œuvre des Ursulines dans ces espaces nouvellement acquis.

Les résidences des Ursulines sur la rue Notre-Dame Est et leur vieux monas-
tère devenu l’Université du Québec à Rimouski (UQAR), [198-].

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Fermeture de l’École des Ursulines de Loretteville 
L’École des Ursulines a fermé son campus de Loretteville en juin 2023, à l’issue de l’année 
scolaire. La Maison générale des Ursulines, propriétaire du bâtiment, a décidé de ne pas 
renouveler le bail de l’école pour des enjeux de sécurité liés à l’effritement de la falaise 
qui borde la rivière Saint-Charles et le chemin menant à l’école, près de la chute Kabir 
Kouba.

Rappelons que la maison abritant l’école avait été léguée aux Ursulines en 1940 par 
Francis McLennan et son épouse, Alma Stuart. Des biens patrimoniaux de grande valeur 
s’y trouvaient. 

Cette fermeture a mobilisé l’équipe de muséologie du Pôle culturel, qui a visité les lieux 
en mars 2023 afin de compléter le préinventaire des biens patrimoniaux s’y trouvant. Le 
déménagement des éléments jugés patrimoniaux vers le monastère de Québec s’est 
déroulé le 8 novembre. Comme pour Rimouski, l’inventaire et l’évaluation de l’ensemble 
des meubles et objets de l’École de Loretteville ont été réalisés de manière continue avant 
et après le déménagement, avec l’aide de Christian Denis, expert en culture matérielle. 
Au terme de cet exercice, plus de 138 nouveaux artefacts ont été enregistrés dans notre 
base de données et seront proposés au comité de développement pour valider leur 
acquisition en 2024. 

35

École des Ursulines de Loretteville, aquarelle, Louise Godin, o.s.u. (1917-2019). 
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Détail d’une manchette en coton blanc, 19e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe

Détail du médaillon arrière d’une chasuble beige, représentant un agneau brodé couché sur un coussin rouge, 18e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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SÉLECTION DES ÉLÉMENTS PATRIMONIAUX QUI SERONT 

VERSÉS AU PATRIMOINE FIDUCIAIRE ET QUI SERONT 

AFFECTÉS À LA CONSERVATION PERPÉTUELLE 

CORPUS CARACTÉRISÉS

TEXTILE

4122 éléments inventoriés, dont 
1114 nouveaux enregistrements en 
2023, correspondant à 1815 objets

Finalisation de l’inventaire de 
l’ensemble des textiles des 
collections en prévision de la 
caractérisation du corpus

MONASTÈRE DE RIMOUSKI

437 enregistrements, soit  
725 objets inventoriés en 2023

Tri, inventaire, photographie des 
artefacts et évaluation du corpus

Expert consulté : Christian Denis

ATELIER DENTELLES ET 
BRODERIES

102 nouveaux enregistrements, 
correspondant à 346 objets 
inventoriés en 2023

Inventaire et classement de l’atelier 
dentelles et broderies réalisés 
par une stagiaire en technique de 
muséologie. Inventaire de  
346 nouveaux éléments et 
classement de 1419 artefacts  
(496 passementeries, 798 fuseaux  
et 125 patrons de broderie)

ÉCOLE DE LORETTEVILLE

113 nouveaux enregistrements, 
correspondant à 170 objets 

Tri, inventaire, photographie des 
artefacts et évaluation du corpus

Expert consulté : Christian Denis

CARACTÉRISATION DES COLLECTIONS

La caractérisation des collections s’est 
poursuivie tout au long de l’année 2023. 
Ce travail consiste à analyser les collections 
et à les évaluer des points de vue qualitatif 
et quantitatif. L’exercice permet de mieux 
connaître la portée des collections, d’identifier 
les manques et les surreprésentations afin, 
éventuellement, de déterminer les éléments 
à acquérir ou à aliéner. Pour réaliser cette 
démarche, des spécialistes des différents types 
d’objets et des œuvres d’art accompagnent 
l’équipe à tous les instants. Cet examen se 
fait de façon systématique en abordant un 
corpus à la fois afin de s’assurer d’avoir une vue 
d’ensemble. Évidemment, l’équipe fonde ses 
recommandations en fonction des critères de 
sélection ou d’aliénation issus de la politique 
de gestion des collections. Soulignons que, 
dans le cadre de cette démarche, les œuvres 
et les objets significatifs sont documentés. 
Un dossier d’acquisition ou d’aliénation est 
ouvert pour chaque objet ou groupe d’objets 
similaires. Ce dossier comprend toutes les 
informations nécessaires à l’évaluation de 
l’objet ou du groupe d’objets. L’argumentaire 
concernant l’intérêt ou non de l’objet sera 
présenté au comité de développement des 
collections.

La décision sera alors prise de recommander 
ou non aux Ursulines de l’Union canadienne 
l’acquisition ou l’aliénation de l’objet ou du 
groupe d’objets.

Notons que ce processus d’examen nous 
mènera à la création d’un catalogue des 
collections de la Fiducie du patrimoine 
culturel des Ursulines. Ainsi, en respect des 
intentions des Ursulines de l’Union canadienne 
de pérenniser leur mémoire, l’aliénation 
demeurera une mesure d’exception.

En 2023, nous avons amorcé ou terminé la 
caractérisation des corpus suivants :
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TRAITEMENT DU FONDS DU MONASTÈRE DE QUÉBEC, DES DÉBUTS À 1760

Ce projet de traitement, subventionné par Bibliothèque et Archives nationales du 
Québec (BAnQ) et son programme de soutien au traitement des archives privées, 
devait se terminer dans les premiers mois de l’année 2023, mais le sinistre du 4 février 
a mis un terme au projet. Même s’il est bien entamé, il reste à peaufiner et à réviser les 
descriptions, à terminer le traitement physique sur les registres anciens et à mettre en 
ligne le répertoire numérique. Comme l’année 2024 sera consacrée au renouvellement 
de l’exposition permanente, ce projet est repoussé à l’année 2025. Cependant, grâce à 
son nouveau plan de classification et à son classement, il est maintenant beaucoup plus 
facile de consulter ce fonds d’archives. 

TRAITEMENT DE LA SOUS-SÉRIE MQ/1N/C3 QUARTIERS MONTCALM ET 
SAINT-JEAN-BAPTISTE (BANLIEUE DE QUÉBEC)

Ce projet, subventionné par BAnQ et son programme de soutien au traitement des 
archives privées, a permis le traitement physique et intellectuel de la sous-série MQ/1N/
C3 Quartiers Montcalm et Saint-Jean-Baptiste dans la série Propriété terrienne du fonds 
du Monastère de Québec. Cette sous-série couvre les années 1637 à 2004 et ce sont 1,2 
m de documents textuels et 39 plans de divisions territoriales et cadastraux qui ont été 
décrits et traités physiquement.

PRÉTRAITEMENT DES FONDS PERSONNELS DE RELIGIEUSES TRIFLU-
VIENNES DÉCÉDÉES ENTRE 2013 ET 2023

Au décès d’une religieuse, la communauté verse aux archives divers documents lui 
appartenant et liés à l’histoire des Ursulines trifluviennes. Ce projet a permis de traiter 933 
bordereaux d’acquisition de documents concernant les fonds personnels des religieuses 
décédées entre 2013 et 2023. Ainsi, pour chaque fonds de religieuse, un inventaire des 
documents a été réalisé et plusieurs doublons ont été éliminés. Ce projet a été réalisé 
entre le 14 mars et le 31 décembre 2023 par l’archiviste de Trois-Rivières, avec l’aide 
d’une étudiante à partir du 15 juin. 

TRI, CLASSEMENT ET INVENTAIRE SOMMAIRE DE LA SÉRIE VII INTITULÉE 
FONDS PRIVÉS DU MONASTÈRE DE TROIS-RIVIÈRES 

Ce projet, débuté en 2022, a pris fin le 6 mars 2023. Le tri, le classement et l’inventaire des 
173 fonds constituant la série VII ont permis l’élagage de 92,2 cm de documents textuels. 
Après l’analyse de ces fonds, une série AE a été créée, rassemblant des archives non 
institutionnelles d’anciennes élèves des Ursulines. De plus, des dossiers documentaires 
ont été colligés sur des personnalités, des lieux, des sites, des événements, des paroisses 
et des associations qui font partie de l’histoire de Trois-Rivières. Enfin, ce projet a permis 
de mettre en lumière le travail de recherche historique entrepris par sœur Eugénie Lasalle 
dans la reconstitution des annales du Monastère par la rédaction des quatre tomes des 
Ursulines des Trois-Rivières depuis leur établissement jusqu’à nos jours, publiés entre 
1888 et 1911.
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ARCHIVES

DISPOSITION

De tous les monastères et maisons de l’Union canadienne des Moniales de l’Ordre de Sainte-Ursule

Documents audio-
visuels 

Documents 
sonores

Documents 
textuels Livres Documents 

iconographiques
Documents 

architecturaux Objets Documents 
informatiques

Documents 
cartographiques

5 h 36 min 21 s 0 1148 cm 254 411 0 6 160 353 Mo 0

ACQUISITIONS ET VERSEMENTS 

Tous les documents qui proviennent des religieuses et des communautés locales et qui sont versés aux archives 
sont considérés comme des acquisitions.

Acquisitions d’archives historiques par monastère

Documents
textuels

Documents
 iconographiques

Documents 
électroniques

Documents
sonores 

Documents 
audiovisuels

Plans 
architecturaux Objets

Monastère de 
Québec

35,22 cm 718 368,01 Mo 0 4 h 4 min 0 4

Monastère de 
Trois-Rivières 644,89 cm 206 6635,00 Mo 31 h 0 1 38

Maison provinciale 
et Maison générale

295,80 cm 1016 7,67 Mo 0 33 min 3 14

Total 975,91 cm 1940 7010,68 Mo 31 h 4 h 37 min 4 56

DÉCLASSEMENT DES DOCUMENTS ADMINISTRATIFS DE L’UNION CANADIENNE

Le déclassement annuel des documents administratifs de l’Union canadienne permet de libérer de l’espace 
dans les entrepôts en appliquant le calendrier de conservation et de verser des documents historiques 
dans les fonds d’archives. Ainsi, en avril 2023, les archivistes ont procédé au déclassement des documents 
administratifs du Monastère de Trois-Rivières pour les années 2020 à 2022. Pour ce projet, 1176 dossiers ont 
été traités. Au total, 6,37 mètres linéaires de documents textuels ont été détruits et 1,83 mètre linéaire de 
documents textuels a été conservé et versé dans les archives historiques du Monastère de Trois-Rivières. En 
mai, les archivistes ont déclassé les documents administratifs du Monastère de Rimouski pour les années 2021 
et 2022. Ainsi, 228 dossiers ont été traités. Au total, 96 centimètres linéaires de documents textuels ont été 
détruits, 38 centimètres linéaires de documents textuels et 129 photographies ont été conservés et versés 
dans les archives historiques du Monastère de Rimouski.

DEMANDES DE RESTAURATION 

Puisque l’ICC acceptait cette année uniquement les dossiers touchant les photographies, les livres ou les œuvres 
sur papier (aquarelles, dessins, gravures), le secteur des archives a soumis deux demandes de restauration. 
La première concerne un dessin représentant le monastère de Québec en 1849, réalisé par sœur Joséphine 
Holmes. La seconde demande propose la restauration d’une photographie intégrée dans un coffret sculpté en 
laque noir, représentant une petite fille et datant probablement des années 1860. Au début du mois de février 
2023, le Pôle reçoit la confirmation par l’ICC que les deux demandes sont acceptées et, en juin, lui envoie les 
documents.
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COLLECTIONS 

ACQUISITIONS 

PRÊTS ET EMPRUNTS 

P
R

Ê
T
S

INSTITUTION PROJET ŒUVRE D’ART OU OBJET

Musée national  
des beaux-arts  
du Québec

Exposition permanente  
350 ans de pratiques artistiques 
au Québec entre novembre 2018  
et novembre 2023

•	 1995.1094 | Parement d’autel  
(retour le 9 février 2023)

•	 1997.1017 | La France apportant la 
foi aux Hurons de la Nouvelle-France 
(retour le 2 novembre 2023)

Mérici  
collégial privé

Exposition dans différents 
espaces patrimoniaux du collège 
entre janvier 2022  
et janvier 2025

66 objets, photographies, œuvres d’art et 
documents textuels ont été prêtés

Centre  
Marie-de-l’Incarnation

Vitrine sur les ateliers de 
dentelle, de dorure et de 
peinture des Ursulines  
— jusqu’en octobre 2024

• Aiguilles
• Broderies (2)
• Bobines de fil (4) 
• Dé à coudre
• Étoiles sculptées (2)
• Brunissoir
• Palette à dorer
• Carnet de feuilles d’or

École des Ursulines de 
Québec

Prêt de quatre œuvres et d’une 
photographie de la fondatrice — 
jusqu’en juillet 2024 

• Tableau L’Apocalypse, sœur Virginie 
• Photographie Marie de l’Incarnation 

encadrée 
• Œuvre Si nos gloires de l’Église 

canadienne revenaient, sœur Virginie
• Œuvre Danse hivernale, sœur Virginie
• Œuvre en cuivre Les noces de l’agneau, 

sœur Virginie

Art Gallery of Ontario et 
Baltimore Museum of Art 

Prêt dans le cadre de l’exposition 
itinérante Making Her Mark: 
A History of Women Artists in 
Europe, 1400-1800 
— jusqu’en août 2024

• Reliquaire à Agnus Dei en paperolle
• Reliquaire sur pied brodé

Les Jardins Lebourgneuf Vitrine de Noël pour la 
communauté ursuline de 
Rimouski – jusqu’en janvier 2025

Figurines et crèches de Noël

Avec la fermeture du Monastère 
de Rimouski et de l’École 
de Loretteville, le comité de 
développement chargé de valider 
les propositions d’acquisitions n’a 
pas pu être convoqué cette année 
encore. Par ailleurs, les corpus 
vaisselle et mobilier ainsi que les 

meubles et artefacts de la Maison 
générale inventoriés en 2022 seront 
soumis au comité des acquisitions 
dans le courant de l’année 2024, 
au même titre que les objets du 
Monastère de Rimouski et de 
l’École de Loretteville recensés en 
2023.

ALIÉNATIONS 

Il n’y a pas eu d’aliénation d’objets 
en 2023.
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E
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Laboratoire et Réserve 
d’archéologie du 
Québec – Ministère 
de la Culture et des 
Communications

Exposition permanente 
Mémoire d’une maison  
— prolongation d’octobre 2021  
à octobre 2024 

33 éléments archéologiques

Musée de la civilisation Exposition temporaire C’est en 
jouant que l’on devient grand  
— prolongation jusqu’à 
 l’automne 2024

• Robe de mariée 
• Paire de patins 

Le Musée des Ursulines 
de Trois-Rivières

Exposition temporaire C’est en 
jouant que l’on devient grand  
— prolongation jusqu’à  
l’automne 2024

• Peluche lama
• Paires (2) de patins à glace
• Jeu de cartes Game of Flowers
• Jeu de blocs 
• Jeu de cartes Or V o
• Jeu de cartes Vertus
• Jeu de cartes Richelieu
• Jeu de cartes Encyclopédie

Monastère des 
Augustines

Exposition permanente 
L’Académie des demoiselles  
— prolongation jusqu’à  
l’automne 2024

• Bouillotte
• Thermomètre
• Pince
• Ventouse (2)
• Bassine
• Stéthoscope
• Plateau à ventouses
• Spatule
• Paire de ciseaux

Retour et accrochage dans le chœur des religieuses du tableau  
La France apportant la foi aux Hurons de la Nouvelle-France.

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines

Préparation du reliquaire sur pied doré en prévision de son transport vers le Baltimore Museum of Art.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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DEMANDES DE RESTAURATION

Aucune demande n’a été soumise à 
l’Institut canadien de conservation (ICC). 

Dans le contexte des travaux de restauration 
des œuvres dans la chapelle, le tondo du 
chœur des religieuses a fait l’objet d’une 
attention particulière en début d’année. 
L’œuvre La crucifixion et son cadre ont 
été dépoussiérés et les lacunes ont été 
retouchées par deux restauratrices du 
CCQ.

De plus, six demandes de restauration ont 
été soumises cette année au CCQ dans le 
cadre du comité de conservation des biens 
mobiliers du Conseil du patrimoine culturel 
du Québec. Nous avons privilégié, en 
fonction des cinq spécialités disponibles, 
les dossiers qui étaient en attente depuis 
plusieurs années (et dont la demande a dû 
être renouvelée) ou qui nous semblaient 
prioritaires à un an du renouvellement de 
l’exposition permanente. De plus, nous 
avons proposé à la restauration la statuette 
de Saint-Joseph au blé (PI2013.4954) et la 
niche qui l’abrite (PI2013.4953) ainsi que 
les statuettes de Saint-Joseph à la bonne 
mort (PI2013.5359) et de Saint-Joseph à 
l’argent (PI2013.4941) situées in situ dans 
l’aile Saint-Augustin du monastère, et dont 
les demandes initiales avaient été faites en 
2015. Nous avons soumis également quatre 
demandes pour des boîtes en piquants 
de porc-épic (1995.3861, 1995.4290, 

1995.4291 et 1995.4292) du corpus 
autochtones des collections des Ursulines 
afin de stabiliser les artefacts en prévision 
de leur présentation au public dans le 
cadre du renouvellement de l’exposition 
permanente. Enfin, un élément d’un orgue 
(2005.0648), considéré comme « patient 
prioritaire » selon des spécialistes du CCQ, 
a été proposé à la restauration.

Signalons que les tableaux Le Christ 
prêchant (1997.1015) et Portrait d’un 
marchand vénitien (1997.1263), ce dernier 
étant l’une des œuvres les plus anciennes 
des collections, ont aussi été envoyés au 
CCQ cette année pour être restaurés. Les 
deux œuvres étaient en attente de transfert 
depuis juin 2019.

La statuette de l’Enfant Jésus située dans 
l’avant-chœur des religieuses a, quant à 
elle, fait un court séjour au CCQ pour être 
stabilisée. Des lacunes ont également été 
retouchées. À son retour, les services d’un 
socleur ont été sollicités pour garantir la 
sécurité de l’œuvre sur son autel.

Outre les deux tableaux mentionnés ci-
dessus et la niche de la statuette Notre-
Dame des Anges, notons que quatre 
artefacts sont toujours confiés aux soins 
des ateliers de peinture et d’ethnologie du 
CCQ. Un coffre (2005.0155) en particulier 
devrait être de retour dans les collections 
en 2024 pour être exposé dans le cadre de 
la nouvelle exposition permanente.

OBJETS OU ŒUVRES EN COURS DE RESTAURATION AU CCQ 

O
B

JE
T
S
 O

U
 Œ

U
V

R
E

S
 E

N
 C

O
U

R
S
  

D
E

 R
E

S
TA

U
R

A
T
IO

N
 A

U
 C

C
Q

DESCRIPTION NAC

Coffre recouvert de peau de mammifère, 17e siècle 1995.059

Coffre en cuir peint capitonné, 17e siècle 2005.0155

Coffre recouvert de peau de mammifère, 18e siècle 1995.4655

Le Christ prêchant, huile sur toile, 17e siècle 1997.1015

Portrait d’un marchand vénitien, huile sur toile, 16e siècle 1997.1263

Tobie et l’ange, huile sur toile, 17e siècle 1997.1070

Niche abritant la statuette Notre-Dame des Anges, bois, 17e siècle PI2013.4962
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ŒUVRES RESTAURÉES DE RETOUR AU 
MONASTÈRE

L’année 2023 aura vu le retour de nombreuses 
œuvres au Pôle culturel, dont certaines sont 
majeures. Une caissette (1995.4144), deux coffres 
(2013.5956 et 2013.3516), un planétaire copernicien 
(1997.4319.1-2), la statuette Notre-Dame des 
Anges (2013.4963), le tableau Apparition du 
Sacré-Cœur à Madeleine de Rémusat (1997.1048) 
sont ainsi revenus au monastère au cours de 
l’année. Ce dernier tableau a été raccroché lors 
du redéploiement des œuvres dans le chœur des 
religieuses en mai 2023, lieu qu’il occupait déjà avant 
la démolition de la chapelle en 1901. Le planétaire 
tiendra, quant à lui, une place importante dans le 
cadre de la prochaine exposition permanente.

43
Statuette de la Vierge à l’Enfant en bois polychrome et doré, artiste inconnu, 17e siècle (?).

Restauration : Centre de conservation du Québec
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe

Caissette de voyage en peau de mammifère marin avec bandoulière en cuir, 18e siècle.
Restauration : Centre de conservation du Québec

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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UN LIEU DE FORMATION ET DE RECHERCHE 

Le Pôle culturel considère qu’une gestion responsable des collections et des archives 
passe par leur préservation, leur identification, leur protection, leur interprétation, leur 
mise en valeur et une connaissance approfondie des éléments qui les composent. Le 
développement de cette connaissance repose autant sur les travaux de recherche 
réalisés par des membres de l’équipe du Pôle culturel que sur ceux effectués par des 
personnes externes. C’est dans cette optique que nous accueillons annuellement 
plusieurs chercheuses, chercheurs et stagiaires.

ACCUEIL DE CHERCHEUSES ET DE CHERCHEURS
Les personnes qui veulent accéder aux archives et aux collections à des fins de recherche 
peuvent le faire en prenant rendez-vous avec notre équipe. Plusieurs fonds d’archives 
de monastères et de maisons ursulines sont mis à leur disposition, tout en respectant 
les critères d’accessibilité élaborés dans la politique de gestion des archives, qui a été 
approuvée par la communauté en 2023.

Durant l’année, le personnel des collections a répondu à 17 demandes de recherche et 
à 9 demandes de reproductions d’artefacts. Il a également accueilli une chercheuse du 
CIREM dans le cadre d’une recherche sur les estampes des collections des Ursulines. Du 
côté des archives, l’équipe a répondu à 250 demandes de recherche au cours de l’année 
et a accueilli, dans ses salles de consultation, 45 personnes au monastère de Québec et 
22 au monastère de Trois-Rivières.

Présentation des étudiants et des étudiantes impliqués dans le projet 
PICOM réalisé dans le cadre d’une entente entre l’Université du Québec 
à Trois-Rivières (UQTR) et le Pôle culturel du Monastère des Ursulines.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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ACCUEIL DE STAGIAIRES 

Pour prolonger l’œuvre éducative des Ursulines, le Pôle culturel se veut aussi un lieu 
de formation pour la relève. C’est pourquoi l’équipe a développé des partenariats avec 
différents établissements d’enseignement collégial ou universitaire afin d’accueillir des 
stagiaires venant parfaire leur champ disciplinaire ou acquérir une formation pratique en 
muséologie, en conservation ou en archivistique. Cette année, le Pôle culturel a eu le 
plaisir d’accueillir quatre stagiaires et trois jeunes professionnels nouvellement diplômés.

Provenance des demandes Nombre

Province de Québec 223

Autres provinces canadiennes 9

États-Unis 7

Europe 11

Autre (Australie, Asie) 0

Origine des demandes Nombre

Ursulines 21

Autres communautés 3

Personnel des Ursulines 17

Chercheurs et chercheuses externes 170

Pôle culturel du Monastère  
des Ursulines

21

Musée des Ursulines de Trois-Rivières 18

Lieu de recherche Nombre

Monastère de Québec 154

Monastère de Trois-Rivières 77

Maison provinciale 8

Maison générale 11

La stagiaire Élisabeth Leboeuf nettoyant la surface du tableau  
Vision de Sainte Angèle Mérici (par Jean-Antoine Aide-Créquy, 18e siècle).

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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PERSONNES PROGRAMMES SUJETS DE PROJETS

JEUNES PROFESSIONNELLES ET PROFESSIONNELS

Benoit Vaillancourt 

Étudiant au doctorat en 
muséologie, médiation 
et patrimoine, UQAM

Cultura/CRHSC – de janvier 
2023 au 31 mars 2023

Projet de préparation de dossiers de recherche pour la future 
exposition permanente du musée du Pôle culturel

Thématiques approfondies :

•	 Poursuite d’un répertoire de femmes (Ursulines et étudiantes 
remarquables)

•	 Les travaux manuels des Ursulines : créer pour subsister

Identification des objets vedettes pour la prochaine exposition 
permanente

Supervision : Sophie Limoges et Arnaud Bessière

PAM, Accès numérique au 
patrimoine

du 2 avril 2023 au 1er mars 
2024

•	 Repérage de 500 artefacts pour le projet de numérisation des 
collections

•	 Rédaction de textes descriptifs des artefacts

•	 Rédaction de 50 textes pour la galerie virtuelle

Supervision : Sophie Limoges et Arnaud Bessière

Dorothée Harton 

Étudiante au 
baccalauréat en 

archéologie, Université 
Laval

Programme JCT
du 14 juin 2022 au 3 mars 2023

Recherche ponctuelle et préparation de dossiers de recherche pour 
la future exposition permanente du musée du Pôle culturel

Thématiques approfondies en 2023 :

• Rapport intitulé Bien plus qu’une école, des pensionnaires de 
tous horizons

• Rapport sur L’engagement social des Ursulines après Vatican II

Identification des objets vedettes pour la prochaine exposition 
permanente

Supervision : Sophie Limoges et Arnaud Bessière

Bourse Première Ovation (1) 
176 heures 

 de mars à mai 2023

Documentation sur le thème du dialogue entre les Ursulines et les 
Premières Nations et les apports ayant résulté de ces échanges, 
dans le cadre du renouvellement de l’exposition permanente :

• Les Ursulines et les Premières Nations : Dialogues et 
apports mutuels

Supervision : Arnaud Bessière

Bourse Première Ovation (2) 
 160 heures

de juin à août 2023

Projet de numérisation – Documentation de 35 objets sélectionnés 
sur un corpus de 500 et rédaction de 5 textes pour la galerie 
virtuelle

Supervision : Arnaud Bessière

Marianne  
Drolet-Brassard

Diplômée du 
baccalauréat intégré en 
sciences historiques et 
études patrimoniales, 

Université Laval

Subvention BAnQ 
749 heures

de février à juillet 2023 

Traitement intellectuel et physique de la sous-série 1N Propriétés 
terriennes du fonds du Monastère des Ursulines de Québec sur la 
gestion des fiefs, terres et seigneuries des Ursulines

Supervision : Josée Pomminville
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Zohra Cloutier

Étudiante au 
baccalauréat en études 
françaises, Université 
du Québec à Trois-

Rivières

Programme JCT  
560 heures

de juin à octobre 2023

Programme CRHSC  
136 heures

d’octobre à décembre 2023

Prétraitement des fonds personnels de religieuses décédées entre 
2013 et 2023

Supervision : Christine Machiels 

STAGIAIRES

Elisabeth Leboeuf

Étudiante inscrite 
au programme 

de techniques de 
muséologie au Collège 

Montmorency

Stage de fin d’études 
210 heures

du 17 avril au 26 mai 2023

Dans le cadre de ce stage, l’étudiante a :

•	 fabriqué des boîtes de rangement et réalisé des incrustations 
d’objets en réserve;

•	 photographié des objets de collection;

•	 inventorié des outils et du matériel liés à la pratique de 
la broderie et de la dentelle chez les Ursulines, et plus 
particulièrement des fuseaux;

•	 participé au réaménagement de réserves abritant les collections 
des Ursulines (manutention, emballage et relocalisation 
d’artefacts);

•	 appliqué des normes de conservation préventive;

•	 participé à l’entretien des expositions;

•	 assisté au besoin la technicienne en muséologie.

Supervision : Arnaud Bessière et Marie-Christine Chabot

Antoine Girard

Étudiant au 
baccalauréat intégré en 
sciences historiques et 
études patrimoniales, 

Université Laval 

 Stage BISHEP
240 heures

du 18 janvier au 21 avril 2023

Dans le cadre de ce stage, l’étudiant a :

•	 contribué au travail préparatoire de la prochaine vitrine d’actualité 
(sur la Maison générale);

•	 inventorié une boîte d’estampes;

•	 identifié et documenté les œuvres d’influence et d’origine 
italienne dans les collections.

Supervision : Arnaud Bessière

Andrée-Anne 
Pothel

Étudiante inscrite au 
DESS en muséologie, 

Université Laval

Stage de fin d’études 
240 heures

L’École des Ursulines de Québec souhaite aménager des espaces 
conviviaux, flexibles et adaptatifs pour les élèves et le personnel 
tout en revalorisant les patrimoines (immatériel, mobilier, immobilier 
et archivistique) des Ursulines. Le Pôle culturel, étant dépositaire 
d’une part de l’important legs éducatif, culturel, artistique, 
archivistique et spirituel de cette communauté, devient un 
partenaire incontournable de ce grand projet créatif. Ainsi, les deux 
institutions souhaitent s’unir pour offrir un cadre de vie stimulant et 
enrichissant pour les élèves et le personnel. 

Parallèlement à cette réflexion, le Pôle culturel travaille à 
l’élaboration de sa première politique en matière d’éducation et 
de médiation culturelle. Par-delà les espaces, l’idée est de s’inscrire 
comme une ressource pédagogique auprès des établissements 
d’enseignement, en commençant par l’École des Ursulines de 
Québec. 

Dans le cadre de ce stage, l’étudiante a réalisé : 
•	 un catalogue des éléments patrimoniaux potentiels pour ce projet 

de valorisation et de transmission;

•	 un scénario de médiation culturelle;

•	 son rapport final de stage.

Supervision : Sophie Limoges et Maude Lavoie-Payeur
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PROGRAMMES DE RECHERCHE D’ENVERGURE 

Centre interuniversitaire de recherche sur la première modernité et Musée de 
la civilisation
En 2021, le Pôle culturel a été sollicité par le Musée de la civilisation (MCQ) et un groupe 
de chercheurs et de chercheuses du Centre interuniversitaire de recherche sur la première 
modernité (16e, 17e et 18e siècles), le CIREM, pour faire partie des partenaires d’un projet 
de recherche intitulé « Les collections du Séminaire de Québec, berceau de la culture 
canadienne (1663-1910) » et financé par le Conseil de recherches en sciences humaines. 

Le projet, piloté par le professeur Marc-André Bernier de l’UQTR, s’échelonne sur 
trois ans. L’équipe du CIREM souhaite réfléchir à la circulation des connaissances entre 
l’Europe et le Québec, mais aussi à la circulation des livres et des œuvres d’art. Cette 
étude permettra, par la même occasion, d’observer la complémentarité des deux 
grandes collections (Séminaire et Ursulines). Elle fera ressortir la contribution essentielle 
des Ursulines à la naissance d’une culture lettrée au Québec.

Plusieurs rencontres ont été organisées en 2023 avec la coordonnatrice du projet, Marie-
Ange Croft. Une semaine de formation pour les étudiantes et étudiants du Centre s’est 
également tenue à Québec en mai. L’événement, intitulé Empreinte et pérennité des 
collections de Québec. Documenter, conserver, diffuser, a permis à des membres de la 
communauté étudiante et du corps professoral de différentes disciplines de visiter, entre 
autres, les archives des Ursulines et de découvrir le Monastère et quelques corpus des 
collections. L’archiviste et le conservateur du Pôle culturel ont proposé une présentation 
de leur secteur respectif au groupe. Membre du comité organisateur de ces journées 
de formation, le conservateur a par ailleurs proposé une communication conjointe avec 
Isabelle Pichet (UQTR) et Vincent Giguère (MCQ) intitulée De l’idéation à l’exposition au 
Musée de la civilisation.

Le 1er mai 2023, Marc-André Bernier, directeur du CIREM, nous apprenait qu’il avait 
obtenu le financement pour l’achat d’un numériseur de livres, appareil qui serait à l’usage 
du Pôle culturel, en partenariat avec le Musée de la civilisation, dans le cadre du projet de 
recherche qui nous lie au CIREM. La livraison de l’appareil est prévue au printemps 2024 
et permettra à notre institution de numériser les livres anciens et rares de la bibliothèque 
des archives dans l’optique d’une meilleure accessibilité et consultation des sources.

Programme Mitacs Accélération – Documentation de 114 livres anciens de la 
bibliothèque des archives du Monastère de Québec
Le CIREM a permis au Pôle culturel et au Musée de la civilisation d’accueillir une stagiaire 
étudiante au doctorat en ethnologie et patrimoine de l’Université Laval, dans le cadre 
du programme Mitacs Accélération. Pendant huit semaines, Marie-Pier Tremblay a pu 
documenter 114 livres anciens de la bibliothèque des archives, en plus de les saisir dans 
la base de données Bibliothec@, de l’Inventaire des imprimés anciens du Québec. Cette 
base de données est hébergée par le Centre Joseph-Charles-Taché que gère la Chaire 
de recherche du Canada en histoire littéraire et patrimoine imprimé (UQAR). Pour ces 
livres, notre stagiaire a colligé les marques de possession (ex-libris, ex-dono), relevé la 
présence d’annotations et proposé des pistes de recherche pour étudier la bibliothèque 
des Ursulines de Québec.
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Projets d’intervention dans la communauté (PICOM) avec l’Université du 
Québec à Trois-Rivières 
Les deux projets PICOM sont nés du souhait de créer un partenariat entre l’Université du 
Québec à Trois-Rivières (UQTR) et le Pôle culturel autour de la valorisation des archives 
et de la bibliothèque du Monastère des Ursulines de Trois-Rivières. L’idée du projet 
PICOM est d’offrir aux étudiantes et étudiants l’occasion d’une première expérience de 
recherche dans une bibliothèque de livres anciens et en archives, dans le cadre de leur 
parcours de formation (reconnaissance sous forme de crédits), tout en répondant à des 
besoins exprimés par le milieu partenaire. Pour le Pôle culturel, la démarche, même si 
elle est exploratoire, est précieuse : elle a permis de mettre la lumière sur le potentiel de 
certains documents, tant pour la recherche que pour la médiation culturelle. Les projets 
PICOM ont fait l’objet d’une entente entre le Pôle culturel et l’UQTR.

PICOM 1 : Les Ursulines et le soin des malades (1697-1886)
Le premier projet PICOM, supervisé par la professeure Lucia Ferretti, porte sur « Les 
Ursulines et le soin des malades (1697-1886) ». Quatre étudiantes et étudiants du 
baccalauréat en histoire ont participé au projet lors de la session d’automne 2023. 
L’objectif était de les impliquer dans la constitution de dossiers thématiques, à partir 
du dépouillement de la série Hôpital du fonds historique du Monastère des Ursulines 
de Trois-Rivières. Ces dossiers sont notamment utiles pour la préparation de la future 
exposition permanente du Musée des Ursulines de Trois-Rivières, partenaire privilégié du 
Pôle culturel. Le 13 décembre 2023, les étudiantes et étudiants du PICOM ont présenté 
leur travail lors d’une rencontre au Musée des Ursulines de Trois-Rivières avec le personnel 
du secteur des archives du Pôle culturel, le personnel du Musée, la coordonnatrice des 
PICOM pour l’UQTR et quatre ursulines. Ils ont notamment présenté leur base de données 
de dépouillement, hébergée sur les serveurs du Centre interuniversitaire d’études 
québécoises, auquel le Musée et les archives ont accès. Le PICOM s’est officiellement 
clôturé avec la session d’automne 2023, mais les étudiantes et étudiants poursuivent la 
rédaction des dossiers thématiques en 2024, grâce à un budget de recherche que Lucia 
Ferretti a consacré au projet.

PICOM 2 : La bibliothèque des livres anciens de Trois-Rivières
Le second projet PICOM, supervisé par le professeur Marc-André Bernier et deux de 
ses doctorantes et doctorants – Marie-Hélène Nadeau et Kilyan Bonnetti –, porte sur 
la bibliothèque des livres anciens de Trois-Rivières, constituée après l’incendie de 1806 
à partir de dons de congrégations religieuses et de particuliers. Cinq étudiantes et 
étudiants du baccalauréat en études littéraires et une étudiante en philosophie participent 
au projet, pendant deux sessions (automne 2023 et hiver 2024). Le premier objectif est 
de les impliquer au début du catalogage des livres anciens conservés au monastère 
des Ursulines de Trois-Rivières dans la base de données Bibliothec@. Au 31 décembre, 
71 livres, publiés entre 1563 et 1661, ont fait l’objet d’un référencement complet dans 
la base de données. Le second objectif du projet porte sur la constitution de dossiers 
thématiques concernant notamment la provenance des livres de la bibliothèque et 
l’usage de la bibliothèque à l’école (grammaire, musique, rhétorique, littérature, histoire, 
etc.). Ces dossiers sont constitués à partir de la consultation des archives des Ursulines 
de Trois-Rivières. Le projet se poursuit en 2024.
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Harpe-cithare, atelier The Xylo Mfg. Co., États-Unis, 20e siècle.

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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Un important projet de documentation et de numérisation de 500 biens 
patrimoniaux 
En début d’année, le Pôle culturel a obtenu une importante subvention de Patrimoine 
Canada dans le cadre du programme d’aide aux musées (PAM) – accès numérique au 
patrimoine. 

Le projet consiste à documenter, à numériser et à diffuser 500 éléments patrimoniaux 
parmi les 40 000 pièces que comptent les collections des Ursulines de Québec. Notre 
sélection témoigne de la diversité et de la richesse de cet héritage, qui compte parmi 
les plus anciens et les plus exceptionnels en Amérique. Elle évoque la vie quotidienne 
et l’œuvre d’éducation de la communauté et met en lumière plusieurs objets d’art sacré 
et profane. Elle met aussi l’accent sur le corpus dit des Premières Nations, qui témoigne 
des liens privilégiés entretenus entre la communauté huronne-wendat et les Ursulines. 

Au-delà du caractère formateur du projet pour l’équipe muséale dont jouiront différents 
publics, la documentation de ces 500 produits numériques contribuera à enrichir l’offre 
d’objets accessibles en ligne et favorisera une meilleure connaissance, préservation et 
valorisation de ce patrimoine religieux. Une cinquantaine de ces éléments viendront, 
dans le cadre de ce projet, enrichir la galerie virtuelle du site Web du Pôle culturel. 
La totalité des 500 fiches-objets sera versée sur Artefacts Canada pour faciliter leur 
accessibilité et leur rayonnement. Une plus grande visibilité des collections et les données 
qui résulteront de ce programme favoriseront le développement d’autres projets de 
valorisation à travers différents moyens (ex. : activités numériques destinées aux groupes 
scolaires, publications, expositions temporaires, permanentes et virtuelles, etc.) 
et de nouveaux partenariats, tant nationaux qu’internationaux. Elles 
participeront à une augmentation de la fréquentation de notre site 
Web et, conséquemment, des visiteurs et visiteuses au sein de notre 
institution. 

Bien que le projet se termine à la fin du mois de mars 2024, l’équipe a 
complété en 2023 la numérisation de l’ensemble de 500 artefacts et 
rédigé près de la moitié des textes qui accompagneront les 50 artefacts 
pour la galerie virtuelle de l’institution.
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Boîte en écorce de bouleau fait de piquants de porc-épic, 19e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe

Cadre reliquaire de saint Pierre, de saint Donat, de saint Victorin et de saint Félicien.  
Le médaillon central est une représentation du tableau de Raphael, La Vierge à la chaise, 19e siècle.

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe

Détail d’une statuette d’un ange adorateur en bois polychrome et doré, 18e siècle.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines | Guy Couture, photographe
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La chapelle intérieure remise en beauté.

Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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REPENSER L’EXPÉRIENCE DES PUBLICS 

Dans le contexte du programme de reconversion du Monastère des Ursulines, le Pôle 
culturel actualise son offre afin de contribuer au positionnement du Monastère, de sa 
chapelle et de son musée comme des incontournables du circuit touristique du site 
patrimonial du Vieux-Québec. Ainsi, l’équipe s’est mobilisée pour le redéploiement des 
archives et des collections à travers deux grands projets : le renouvellement de l’exposition 
permanente du musée et la restauration de la chapelle intérieure des Ursulines.

EN ROUTE VERS LE RENOUVELLEMENT DE L’EXPOSITION PERMANENTE 
DU MUSÉE 

À la suite de l’obtention du financement sollicité auprès du gouvernement du Québec 
dans le cadre du Programme de soutien aux expositions permanentes, le Pôle culturel a 
amorcé les travaux préparatifs de ce grand projet. Au cours de l’année, l’équipe a procédé 
à la réalisation d’un scénario préliminaire, à la sélection des biens patrimoniaux à mettre en 
valeur et à la mise en espace des thèmes choisis. Dans le cadre du développement de ce 
projet, notre équipe s’est réunie à trois reprises avec celles du Monastère des Augustines 
et du Musée huron-wendat, qui sont aussi dans un processus de renouvellement de 
leur exposition permanente respective. Nos trois institutions collaborent afin de s’assurer 
d’une belle complémentarité dans les propos abordés. 

Rappelons que cette nouvelle exposition et le développement d’activités muséologiques 
complémentaires permettront de présenter l’apport indéniable des Ursulines à la société 
québécoise en ce qui concerne tant l’enseignement que le développement de la condition 
féminine au Québec. À la suite de l’exposition permanente actuelle, qui présente la vie 
des pensionnaires au Monastère des Ursulines au cours du 19e siècle, cette nouvelle 
exposition fera ressortir l’ancrage historique de la communauté, depuis le 17e siècle. 

Les travaux se poursuivront tout au long de l’année 2024 pour une ouverture au public 
au printemps 2025.

REMISE EN BEAUTÉ DU CHŒUR DES RELIGIEUSES 

Érigée en 1722, la chapelle des Ursulines est démolie et reconstruite dans sa forme actuelle 
en 1901 par l’architecte David Ouellet. Cet important monument architectural est reconnu 
comme bien culturel classé par le gouvernement du Québec et désigné lieu historique 
national du Canada. Il fait partie des incontournables de l’arrondissement historique du 
Vieux-Québec, inscrit sur la Liste du patrimoine mondial de l’UNESCO. D’une valeur 
inestimable sur le plan tant historique qu’esthétique, le chœur des religieuses présente 
un décor relativement sobre comprenant néanmoins de multiples ornements dont la 
diversité témoigne d’un riche savoir-faire. Comme il n’a bénéficié d’aucune intervention 
depuis sa construction, il devenait impératif d’en restaurer les plâtres fissurés et d’en 
stabiliser les éléments décoratifs, voire de les reconstituer.

Ainsi, ces travaux de conservation-restauration, qui se sont déroulés de janvier 2022 à mai 
2023, ont permis de restaurer les plâtres sur lattis, de repeindre les surfaces, de remplacer 
le plancher des jubés, puis de consolider et de restaurer les éléments architecturaux 
ainsi que les œuvres d’art qui composent le décor de ce fleuron du patrimoine religieux 
québécois. 
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Qualité de l’intervention
Financé à 80 % par le Conseil du patrimoine religieux du Québec et à 20 % par les 
Ursulines de l’Union canadienne, ce projet d’envergure a pu bénéficier du savoir-faire et 
de l’expertise spécialisés de nombreux collaborateurs et collaboratrices. Coordonnée 
par Daniel Caron, responsable des bâtiments et des services du Monastère des Ursulines, 
la maîtrise d’œuvre a été confiée à la firme d’architectes Lafond Côté. Pour assurer la 
consolidation et la conservation préventive des éléments architecturaux composant 
le décor, nous avons pu compter sur l’expertise d’Ann Marlène Gagnon, restauratrice 
de l’Atelier du patrimoine, avec la collaboration de son assistante, Lucille Berthelot, 
conservatrice et restauratrice émergente. Madame Gagnon a notamment permis 
d’approfondir les enjeux historiques, matériels et techniques relatifs à ce lieu d’exception. 
Sous la supervision de cette équipe de spécialistes, l’entreprise Peinture Pariseau a reçu 
le mandat de monter les échafaudages jusqu’au sommet des coupoles pour réparer les 
plâtres et laver les surfaces avant de peindre les murs.

Ces interventions in situ ont fait l’objet de recherches et de consultations auprès de l’ICC 
et du CCQ ainsi qu’au sein des archives du Pôle culturel du Monastère des Ursulines. Les 
architectes de la firme Lafond Côté, responsable du chantier, se sont assurés de fournir 
le devis d’architecture pour construction – Restauration des plâtres et enduits et peinture 
intérieure de la chapelle des Ursulines ainsi qu’un exemplaire des plans de la chapelle. 

Tout au long de ce projet, les équipes du ministère de la Culture et des Communications 
et du CCQ ont été consultées pour s’assurer que l’ensemble des interventions se réalisent 
selon les règles de l’art. L’architecte du MCC et les restauratrices et restaurateurs du CCQ 
ont notamment validé les méthodes à privilégier à chaque étape du projet ainsi que les 
produits à utiliser tant pour le nettoyage que pour la peinture.

Accrochage du tableau Apparition du Sacré-Cœur à Madeleine de Rémusat, 
(19e siècle) suite à la restauration de la chapelle intérieure.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines

Accrochage du tableau Vision de Sainte Angèle Mérici 
dans l’oratoire Marie de l’Incarnation, mai 2023.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines
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Lors du décrochage des 46 œuvres d’art mobiles (peintures et sculptures), l’équipe du 
Pôle culturel a pu compter sur l’équipe de Déménagement Bruno Savard ainsi que sur 
les restauratrices Élisabeth Forest et Sophie Roberge, de l’atelier Peinture du CCQ, et 
sur le restaurateur Claude Belleau, de l’atelier Bois du CCQ. Les spécialistes du CCQ se 
sont assurés que les œuvres étaient manipulées avec toutes les précautions nécessaires. 
Après que les œuvres ont été décrochées, l’équipe du Pôle culturel et les restaurateurs 
et restauratrices du CCQ ont réalisé les constats d’état. Les œuvres ont toutes été 
photographiées, documentées, nettoyées et parfois consolidées ou restaurées. Certains 
tableaux du 18e siècle, tels que le Mariage mystique de sainte Catherine et Apparition 
du Sacré-Cœur à Madeleine de Rémusat, et un tableau du 19e siècle, L’Immaculée 
Conception, intégrés au décor de la chapelle intérieure, ont fait l’objet de centaines 
d’heures de restauration. Notre équipe a également profité de l’occasion pour faire 
restaurer la statuette de l’Enfant Jésus se trouvant sur l’autel de l’avant-chœur. Ces 
investissements touchant la restauration d’œuvres d’art s’ajoutent évidemment à ceux 
concernant les travaux soutenus par le Conseil du patrimoine religieux du Québec. 

Au total, ce sont 25 expertes et experts (gestion du patrimoine, architecture, restauration, 
muséologie, technique en muséologie, histoire, histoire de l’art, archivistique, peinture, 
déménagement spécialisé, etc.) qui ont mis à profit leurs connaissances et leurs savoir-
faire dans ce chantier d’envergure.

Un ange messager
En janvier 2023, au moment de la restauration des anges composant une des trois 
coupoles du plafond, l’un d’eux s’est détaché. L’équipe du projet a alors saisi l’occasion 
de créer une capsule mémorielle. Sœur Lise Munro, la dernière supérieure du Monastère 
des Ursulines de Québec, a adressé un mot aux générations futures. Celui-ci a été inséré 
dans une capsule déposée dans la tête évidée de cet ange messager. Pour l’occasion, 
le Pôle culturel a convié des médias à venir vivre ce moment singulier et cet événement 
a généré de belles retombées médiatiques ainsi qu’un engouement populaire sur les 
réseaux sociaux Facebook, Instagram et Linkedln. 

Une capsule mémorielle insérée dans la tête évidée d’un ange messager 
au moment de la restauration de la chapelle intérieure.
Source : Pôle culturel du Monastère des Ursulines












































































































